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Résumé 

   

Les chiens  peuvent être porteurs d’un très grand  nombre de parasites digestifs, ces derniers 

peuvent avoir un impact sur  la santé publique, notre étude a été menée d’avril 2022 à juin 

2022 dans deux régions Cherchell et Ain defla. Des échantillons de fèces et analysé par 

technique  de flottation dans la solution  de sheather. Un total  de 95 fèces  collectées issus de 

14 races différentes dont 53 males et 42 femelles. Une  prévalence globale de 20 ٪(n=19)des 

chiens  sont porteur d’au moins une espèce parasitaire .le taux  d’infections  mixte .sept 

espèces parasitaires ,dont 6 helminthes (85.72٪ ) et un protozoaire (14.28٪).l’identification 

morphologique des éléments parasitaires a révélé la présence de Toxascaris leonina ,Toxocara 

canis ,Uncinaria stenocephala ,Ankylostoma caninum ,Trichuris vulpis, Hymenolepis dimunita, 

Giardia spp. Parmi ces  parasites signalés ,certains d’entre eux ont  un impact sur la santé 

humain ainsi sur la santé publique, constituant donc une source d’infection humaine.la lutte 

contre ces parasites  intestinaux passe  impérativement par le contrôle rigoureux  et continuel  

de la population  des chiens (vermifugation ,respect de l’hygiène…)et cela afin de réduire les 

conséquence sanitaires de ces parasitoses zoonotiques. 

 

Mots clés : Chiens, Helminthes, Protozoaires,  Flottation, Zoonoses, Ain Defla, 

Cherchell 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

                                                

                                                                                                           

 

                                                                                                           الملخص

                                                                                                                     

كثيشًا جذًا يٍ انطفيهياخ انٓضًيح ، ٔيًكٍ أٌ يكٌٕ نٓا ذأثيش عهٗ انصحح انعايح ، ٔقذ أجشيد يًكٍ نهكلاب أٌ ذحًم عذدًا 

في يُطقريٍ شششال ٔعيٍ انذفهح ، ٔذى ذحهيهٓا ترقُيح انرعٕيى في يحهٕل  2022إنٗ يَٕيٕ  2022دساسرُا في انفرشج يٍ أتشيم 

) 45= ٌ (٪  20تُسثح  اإجًاني ااَرشاسإَاز.  12ركٕس ٔ  95رنك  سلانح يخرهفح تًا في 41 ٓايُ ًعٓاتشاصًا ذى ج 59 . انشيش

انطفيهيح  ديذاٌ 6رنك  تًا في طفيهيح،إَٔاع  سثعحانًخرهطح عذل انعذٖٔ ي .نُٕع طفيهي ٔاحذ عهٗ الأقم ححايهانيٍ انكلاب 

ٔجٕد ذٕكساكاسيس نيَٕيُا ، أظٓش انرحذيذ انًٕسفٕنٕجي نهعُاصش انطفيهيح ). ٪ 41.22( انثشٔذٕصٔأٔاحذ يٍ ) ٪ 29.52(

 . ذٕكسٕكاسا كاَيس ، أَسيُاسيا سريُٕسيفالا ، أَكيهسرٕيا كاَيُٕو ، ذشيكٕسيس فٕنثيس ، ْيًيُٕنيثيس ديًَٕيرا ، جياسديا سة

ٔتانراني يشكم يصذسًا  انعايح،تعضٓا نّ ذأثيش عهٗ صحح الإَساٌ ٔكزنك عهٗ انصحح  عُٓا،يٍ تيٍ ْزِ انطفيهياخ انًثهغ 

انرخهص يٍ . (انًعٕيح تشكم حرًي انرحكى انصاسو ٔانًسرًش في أعذاد انكلاب انطفيهيحٔذرطهة يكافحح ْزِ . ذٖٔ انثششيحنهع

 .ٔرنك يٍ أجم انحذ يٍ انعٕاقة انصحيح نٓزِ انطفيهياخ انحيٕاَيح انًُشأ) ٔيا إنٗ رنك نهُظافح،انذيذاٌ ٔالاحرشاو 

 .فيهيح ، انثشٔذٕصٔا ، انرعٕيى ، الأيشاض انحيٕاَيح انًُشأ ، عيٍ انذفهح ، شششالانكلاب ، انذيذاٌ انط :الكلمات المفتاحیة

 

 الدفمى،عين   ،الأمراض الحيوانية المنشأ الهضميالجهاز  ، الطفيميةالديدان  الكلاب،الكممات المفتاحية: 
.شرشال . 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

Abstract 

 

 

Dogs can carry a very large number of digestive parasites, these can have an impact on public 

health, our study was conducted from April 2022 to June 2022 in two regions Cherchell and Ain 

defla. and analyzed by flotation technique in the sheather solution. A total of 95 faeces 

collected from 14 different breeds including 53 males and 42 females.an overall prevalence of 

20% (n=19) of the dogs are carriers of at least one parasitic species. The rate of mixed 

infections. seven parasitic species, including 6 helminths (85.72٪) and one protozoan 

(14.28٪).The morphological identification of the parasitic elements revealed the presence of 

Toxascaris leonina, Toxocara canis, Uncinaria stenocephala, Ankylostoma caninum, Trichuris 

vulpis, Hymenolepis dimunita, Giardia spp. Among  these  reported parasites, somme of them 

have an impact on human health as well as on public health, thus constituting a source of 

human infection. The fight against these intestinal parasites imperatively requires rigorous and 

continuous control of the dog population. (deworming, respect for hygiene, etc.) and this in 

order to reduce the health consequences of these zoonotic parasitoses. 

 

Keywords: Dogs, Helminths, Protozoa, Flotation, Zoonoses, Ain Defla, Cherchell. 
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Introduction  
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Les chiens  prouvent  être infecté par des parasites qui  ont  partie helminthe et protozoaire ces 

parasites attaquent les différents systèmes organiques mais, les plus fréquentes infections  

concernent le tube digestif et peuvent provoquer une mortalité  et une morbidité très importante 

(Bussieras et Chermetter, 1995). 

Certains parasites occupent un milieu stable protégé des fluctuations extérieures et des agressions 

des autres organismes libres en prenant comme habitat le tube digestif et seraient à l’origine 

parasitoses intestinales ; qui sont  généralement provoquées par les helminthes et les protozoaires 

intestinaux. 

La transmission de ces parasites digestifs se faut essentiellement par ingestion des œufs, des 

oocytes. Présents dans l’environnement, en l’absence de traitement antiparasitaire, les chiens 

constituent un réservoir de parasites zoonotiques, la prévalence de ces parasites est favorisée 

surtout par le manque d’hygiène, ainsi que par le contact entre l’homme et ces animaux. Les  

conditions  climatiques, le défaut  d’hygiène, la promiscuité, l’éduction sanitaire insuffisante, 

l’usage des engrais humaines contribuent grandement à l’extension des parasitoses digestives, en 

augment  la transmission et en perpétuant le cycle parasitaires. (Bouchaud et  Aumaitre, 1999). 

Le diagnostic  se ces parasitoses intestinales se fait principalement  par examen copro-

parasitologique des selles  qui reste  un examen majeur pour la détection et l’identification des 

parasites intestinaux (Verweij et al, 2003). Cet examen n’est pas toujours simple, la mise en  

évidence des parasites dans  les selles sous ses différentes formes : œufs, laeves, kystes, adultes, 

fait appel à une variété de techniques spécifiques (techniques d’enrichissements, tests  

immunologiques et génétiques) (Mougeot, 2001). 

 L’objectif de ce travail est de déterminer la prévalence de ces  parasites digestifs et cela par les 

différentes techniques de copro parasitologie, on se basent sur les critères morphologiques 

d’identification de chaque espèce de parasite. 
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                  Chapitre 01 : Généralité sur les chiens 

I/Définition : 

le chien ou chien domestique (Canis familiaris ou Canis lupus familiaris) est un descendant 

domestiqué du loup ,mammifère carnivore de la famille des canidés (Canidae) (Alvares et al 

,2019).le chien est dérivé d’un ancien loup éteint (Frantz et al 2020) .En raison de leur longue 

association  avec les humains ,les chiens se sont étendus à un grand nombre d’individus 

domestiqué( Ostrander  et al,2019) et ont acquis la capacité de prospérer avec un régime riche 

en amidon qui serait inadéquat pour les autre canidés. Ils remplissent de nombreux rôles pour les 

humains, tels que la chasse, l’élevage, la traction de charges et la protection. 

I -1/ Description physique ; 

    La taille et le poids des chiens varient énormément d’une race à   l’autre. Par exemple, le 

chihuahua peut peser environ 1 kg pour 16 cm tandis qu’un dogue allemand peut peser 90 kg 

pour 72 cm.  

.     I- 2/ Lieu de vie : 

 On retrouve le chien pratiquement dans tous les pays du monde.il vit en harmonie avec les 

hommes comme animal de travail ou de compagnie. Ses caractéristiques comportementales lui 

valent d’ailleurs l’appellation de « meilleur amis de l’homme ».  

     I-3/reproduction : 

La chienne entre en chaleur en moyenne deux fois par an. Après environ 2 mois de gestation, elle 

donne naissance à une portée de 2 à 12 chiots, selon la race. 

Il existe des déférentes races des canidés parmi ces races on a le berger allemand ; le malinois ; 

husky, le Pointer Anglais, les croisés  Le Rottweiler, l’Epagneul, le Braque allemand, le Berger 

d’atlas etc.… (jaitoutcompris.com, 2022)  
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II/Systématique et classification   

Tableau 1 : classification des canidés (Linnaeus, 1758) 

Règne Animalia 

Embranchement Chordata 

Sous_embr. Vertebrata 

Classe Mammalia 

Sous-classe Theria 

Infra-classe Eutheria 

Ordre Carnivora 

Sous-ordre Caniformia 

Famille Canidae 

Genre Canis 

Espèce Canis lupus 

 

III/Anatomie de l’appareil digestif du chien : 

L’appareil digestif, ou système digestif du chien, est constitué d’un ensemble d’organes 

impliqués dans la transformation des aliments, en vue d’assurer l’apport en nutriments 

à l’organisme, indispensables à son bon fonctionnement. 

Le tube digestif est tapissé d’une muqueuse renfermant de petites glandes qui produisent des sucs 

permettant la digestion. 

• La cavité buccale : appelée également bouche, elle est le point de départ du tube digestif. Les 

aliments sont mastiqués à l’aide des dents puis débute la digestion : les glandes salivaires 

produisent de la salive qui se mélange avec les aliments et facilite leur passage dans l’œsophage 

(par l’intermédiaire du pharynx) en les enduisant d’un lubrifiant. 

• Le pharynx : encore appelé arrière bouche, il s’agit d’un canal en forme d’entonnoir situé 

entre la bouche et l’œsophage, au carrefour des voies digestives et respiratoires. Il communique 

avec le nez et les oreilles du chien. 

• L’œsophage : est une portion du tube digestif, en forme de tube, chargée de transporter les 

aliments de la bouche à l’estomac. 

• L’estomac : assure le malaxage des aliments. 

• L’intestin grêle : est un organe en forme de tube, situé entre l’estomac et le côlon, qui a pour 

fonction de poursuivre la digestion et d’absorber les nutriments. 

https://www.techno-science.net/glossaire-definition/Espece.html
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• Le côlon : également appelé gros intestin, fait suite à l’intestin grêle et forme la dernière partie 

du tube digestif, avant l’anus. 

• Le rectum et l’anus : permettent de retenir et de réguler le passage des matières fécales vers 

l’extérieur(www.mplabo.com/fr/question/le-tube-digestif/,2022.).  

 

IIII/Régime alimentaire du chien : 

Le chien domestique est un carnivore à tendance omnivore ; cependant, il est parfois considéré 

comme étant réellement omnivore, du fait de son comportement opportuniste. 

Un chien peut être nourris à partir d'aliments industriels ou bien à partir de rations ménagères, 

Les aliments industriels font l'objet de contrôles et sont adaptés aux différents stades de vie de 

l'animal (chiot, adulte, senior) et à certaines particularités médicales. Les rations ménagères 

nécessitent une élaboration précise, généralement prodiguée par un vétérinaire (Blanchard et  

Paragon, 2008).  

Certaines céréales et légumes sont utilisées car elles contiennent des fibres qui permettent, en 

quantité appropriée, une bonne digestion. Elles permettent aussi aux croquettes industrielles de 

s'agglomérer et leur donnent ainsi leur forme. Le tube digestif du chien est par contre mal adapté  

 

     Figure1 : Anatomie de l’appareil digestif du chien (mplabo.com/fr/questions/le-tube-

digestif,2022) 

https://fr.wikipedia.org/wiki/C%C3%A9r%C3%A9ale
https://fr.wikipedia.org/wiki/L%C3%A9gume
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aux légumes fermentescibles comme les haricots blancs, les haricots rouges, les lentilles et les 

oignons. L’eau de boisson et quelques fruits lui sont nécessaires pour éviter certaines carences et 

faciliter le transit. 
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Chapitre 02 : Etude des principaux parasites digestifs rencontrés chez le chien  

1/Généralité : 

Les chiens peuvent être infestés par un grand nombre de parasites, les parasitoses digestives dues 

aux helminthes et aux protozoaires sont parmi les affections digestives les plus fréquentes chez 

cet animal, ces parasites en causes peuvent être transmises à L’homme et causer de graves 

maladies (Zerdoudi et Amira ,2020). 

2/Présentation des parasites : 

 

                            Intestinaux  

 Protozoaires  

                                  (Unicellulaire)                     Sanguicoles  

                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                      

                                                                                                                             Endoparasites                   

 

 

Parasites                  Helminthes                                         Némathelminthes   

                                   (Multicellulaires) Plathelminthes            

                                                                                                      

 

 

                                     

                                 Arthropodes (Ectoparasites) 
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A/ Helminthes : 

Les helminthes (vers) sont des endoparasites, vivant à l’intérieur du corps de l'hôte. Ils se sub 

divisent en 2 groupes : les Némathelminthes  et les plathelminthes (Viviane, 2007 ; pfaff, 2013). 

A-1-/Les plathelminthes : 

Ce sont des vers plats à corps segmenté ou non, ils sont dépourvus de tube digestif ou en 

possèdent un incomplet, le plus souvent hermaphrodites et comprenant deux classes, les 

Trématodes et les Cestodes (Dani et Saib ,2017). 

 A-I-1.Les Cestodes : 

Ce sont des vers plats segmentés généralement en forme de ruban, dépourvus de tube digestif, et 

pourvus d’un appareil de fixation bien différencié scolex ou pseudo scolex). Leur cycle évolutif 

est de type dixène ou trixéne (Euzéby et al ; 2005). 

A-I-1-1/Dipylidium caninum : 

A-I-1-1-1/ Position systématique :  

Tableau 2 : Classification de Dipylidium caninum (Bussiéras et Chermette, 1995) 

 

 Embranchement  Plathelminthes 

 Classe Cestoda 

 Ordre Cyclophyllidea 

 Famille Dilepididae 

Genre  Dipylidium 

 Espèce  Dipylidium caninum 

 

A-I-1-1-2/Morphologie :  

L’adulte : 

Est un ver plat possédant les caractéristiques propres aux Cestodes. Il est composé : 
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-d’un scolex ou (tête) muni d’organes de fixation (4 ventouses et un rostre armé de4couronnes de 

crochets très fins « en épines de rosier »). 

    - d’un cou non segmenté qui est la zone de prolifération des segments ; il croit en continu 

grâce à l’élaboration de nouveaux anneaux. 

   - d’un strobile ou (corps) formé par une série d’anneaux ou (proglottis) qui forme le tronc du 

parasite (Euzéby et al, 2005). 

Le parasite adulte est un long ver de couleur jaune rosé, rubané qui vit dans l’intestin de son 

hôte, au niveau du duodénum et du jéjunum. Il mesure 15 à70 cm de longueur et 2 à 3 mm de 

largeur. Le strobile comporte jusqu’à 60 à 175 segments de 12 mm de longueur et 3 mm de 

largeur, à maturité, ils contiennent les organes génitaux, de type hermaphrodite. Les segments 

ovigères ; en bout de chaine, sont remplis de plusieurs centaines de capsules ovifères contenant 

chacune entre 5 et 30 œufs (Villeneuve, 2003 ; Euzéby et al, 2005). 

Les adultes se nourrissent en spoliant modérément leur hôte en glucides, vitamines 

et oligoéléments. 

L’œuf : 

Il mesure 30 à 40 μ de diamètre, possède deux coques minces séparées par un espace. L’œuf 

contient un embryon hexacanthe. Souvent les œufs sont trouvés réunis en paquet de 10 à 30 œufs 

dans une même capsule ovigère. (Triki, 2005; Lacherez, 2017;De oliveira, 2018). 

A-I-1-1-3/ Cycle évolutif : 

Le cycle évolutif est dixène, l’hôte intermédiaire est une puce (Ctenocephalides felis et 

Ctenocephalides canis) et plus rarement un pou broyeur. La larve de puce ingère les capsules 

voifères du cestode et les embryons mûrissent en parallèle avec la maturation de la puce. 

 La puce adulte sera alors parasitée par les larves cysticercoïdes de Dipylidium caninum située 

dans sa cavité générale (Bentounsi, 2001; Euzéby et al, 2005). 

Les hôtes définitifs sont généralement des canidés sauvages ou domestiques, et parfois l’homme 

(Bentounsi, 2001).Le chien s’infeste en ingérant une puce adulte parasitée, contenant une larve 

infestante de Dipylidium caninum ,la larve est alors libérée et continue son évolution dans 

l’intestin grêle du chien, où elle devient un cestode adulte en 4 à  6 semaines, qui se nourrit de 
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 chyme intestinal .Les anneaux ovigéres se détachent ensuite seuls, ou en chaînes de 5 à 6 

élément et sont évacués avec les excréments du carnivore et tombent sur sol. Ces anneaux 

libèrent à leur tour des œufs, qui une fois ingérés par une larve de puce, se développent en 

cysticercoïdes (Laborde, 2008; Udry, 2008; Paris, 2017).  

A-I-1-2/Echinococcus granulosus :                                                                                   

A-I-1-2-1/ Position systématique :  

Tableau 3: Classification d’Echinococcus granulosus (Tahiri el ousrouti, 2012) 

 

              Embranchement Plathelminthes 

             Classe Cestoda 

             Ordre Cyclophyllidea 
             Famille Taeniidae 

            Genre Echinococcus 
            Espèce  Echinococcus granulosus 
 

 A-I-1-2-2/ Morphologie : 

L’adulte d’Echinococcus granulosus est un vers plat en ruban, mesurant 3 à 6 mm de longueur, Il 

est hermaphrodite et sans tube digestif. Il est constitué : 

 -d’un scolex qui porte quatre ventouses et un rostre saillant non rétractile avec une double 

couronne de crochets; ceux de la couronne antérieure sont les plus grands. 

    - d’une chaine de trois anneaux (segments): Le premier anneau dit segment immature 

ressemble au cou, le deuxième anneau est le segment mûr qui contient un ovaire de forme 

acineuse et une poche de cire et le troisième anneau, le plus grand par sa taille, constitue le 

segment gravide (ovigère) contenant un utérus peu ramifié renfermant 400 à 800 œufs 

(Berqdiche, 2011). 

Les œufs d’E.granulosus sont de forme sphérique à ellipsoïde, mesurant de 30 à50μ sur 22 à 24 

μ de diamètre. Ils sont entourés d’une coque épaisse, ou embryophore, striée transversalement, 

contenant à l'intérieur un embryon hexacanthe pourvu de six crochets disposés par paires, appelé 

encore oncosphère. La maturation de l’œuf se réalise dans le milieu extérieur. Ils sont résistants 

dans le milieu extérieur et doivent être ingérés par l'hôte intermédiaire réceptif pour poursuivre 

leur évolution (Villeneuve, 2003;Kohil, 2008). 
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A-I-1-3-2/ Cycle évolutif : 

Les carnivores ; et essentiellement les chiens, sont les hôtes définitifs du tænia E. granulosus qui 

vit dans l’intestin et ayant une durée moyenne de vie de six à dix mois. 

Le tænia adulte acquiert un segment ovigère en six semaines. Il n’existe pas de ponte d’œuf, le 

segment ovigère, arrivé à sa maturité, se détache et s’élimine avec les déjections du chien. Il se 

déplace sur 25 cm laissant derrière lui les œufs libérés ; sous l’effet d’agents extérieurs, et qui 

peuvent vivre un an dans le milieu extérieur. 

Ces œufs vont souiller les pâturages et ils sont ingérés par les herbivores (mouton, bœuf, cheval, 

etc.), ou éventuellement l’homme, qui sont des hôtes intermédiaires. 

 L’œuf dégluti par l’hôte intermédiaire perd sa coque sous l’action des sels biliaires et des 

enzymes digestives, libérant ainsi l’embryon hexacanthe qui traverse la muqueuse intestinale, 

s’engage dans les capillaires sanguins ou lymphatiques du système porte et s’arrête le plus 

souvent au niveau du réseau hépatique ou dans d’autres viscères. Le chien s’infeste en ingérant 

les vésicules hydatiques fertiles présentes dans les viscères d’animaux morts ou abattus. Chaque 

scolex contenu dans le kyste hydatique se transforme en un ténia adulte. C’est pourquoi un chien 

peut héberger plusieurs centaines ou milliers de vers. Le parasite acquiert alors sa forme adulte 

dans l’intestin grêle du carnivore où il produira les anneaux ovigères (Tahiri el ousrouti, 2012). 

 

 
                             Figure 2 : L’œuf d’E.granulosus (Teysseyre, 2005)   
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A-II/ Les némathelminthes : 

Ce sont des vers cylindriques à corps non segmenté « vers ronds ». Ils comprennent trois classes 

: Nématodes, Acanthocéphales et Gordiens (Euzéby et al. 2005). 

A-II-2/ Les Nématodes :  

Ils ont un corps allongé, cylindrique, couvert d’une enveloppe pariétale, ils sont pourvus d’un 

tube digestif complet, d’un système neurosensoriel et d’un appareil génital dioïque apparaissant 

sous forme de cordons génitaux : un seul cordon sexuel chez le mâle et deux cordons génitaux 

(didelphie), rarement un seul cordon (monodelphie) chez la femelle. Ils sont ovipares mais la 

viviparité est possible. Le cycle évolutif est monoxène ou dixène (Dani et Saib, 2017). 

A-II-2-1-/Toxocara canis : 

A-II-2-1-1/  Position systématique : 

Tableau 4: classification de Toxocara canis (Charlot, 2007). 

Embranchement Némathelminthes 

Classe Nématoda 

Sous-classe Secernentea 

Ordre Ascaridida 

Famille Toxocaridae 

Genre Toxocara 

Espèce Toxocara canis 

 

A-II-2-1-2/ Morphologie : 

L’adulte est un ver rond, de couleur blanc nacré, de 5 à 12 cm de longueur sur 1 à 2 millimètres 

de diamètre. Il est souvent enroulé sur lui-même et incurvé aux deux extrémités pour former 

deux courbures de sens opposés ce qui lui donne l'allure d'un S très allongé. Son extrémité 

antérieure présente trois lèvres et des ailes céphaliques longues, étroites, élargies 

progressivement en arrière et progressivement effilées vers l’avant (en fer de lance). L’extrémité 

postérieure est légèrement enroulée chez le mâle et porte deux spicules, dans la concavité, qui 

mesurent de 750 à 900 µm ainsi qu’un petit processus digitiforme terminal. Chez la femelle 

l’extrémité postérieure est rectiligne et porte un petit appendice (Euzéby et al. 2005). 

Les œufs sont sphériques, sub-globuleux et mesurant 65 à 75 μ, à coque épaisse et alvéolée  
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composée de 5 couches. Lors de leur émission, ils renferment une seule cellule marron foncé 

remplissant la quasi-totalité de l'œuf. L’œuf contient soit une cellule unique, soit des 

blastomères, soit une larve (larve stade 1 ou 2) (Gignac, 2011). 

 
          Figure 3: Œuf de Toxocara canis (Laborde, 2008) 

 

A-II-2-1-3/ Cycle évolutif :  

Le cycle de T. canis est complexe car il dépend de l'âge et du sexe de l'hôte définitif qui est le  

chien. Les vers adultes de Toxocara canis montrent une certaine spécificité d’hôte (Dorchies et 

al.1992). L’œuf rejeté, avec les matières fécales dans le milieu extérieur, va se transformer en 

embryon après segmentation en deux blastomères. 

Deux stades larvaires suivent cette étape L1 et L2 qui est la forme infestante (Charlot, 2007). 

Des conditions particulières sont indispensables au développement de l’œuf  jusqu’au stade 

Infestant : 

- Une température comprise entre 12 et 32°C 

- Une hygrométrie optimale de 85%, 

- Une certaine oxygénation du milieu (Dorchies et Guitton, 1993). 

Après son ingestion par l’hôte, la larve L2 se libère des enveloppes de l’œuf en 2 à 4 heures dans 

l’intestin grêle grâce au changement des propriétés physico-chimiques de son environnement. 

Les L2 atteignent le foie via les veinules hépatiques ; une petite partie est éliminée par voie 

fécale. 2 à 4 jours après l’infestation, les larves atteignent le cœur via la veine cave.  
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Certaines larves atteignent directement le cœur par voie lymphatique. Puis les larves quittent le 

cœur pour atteindre les poumons 3 à 5 jours après l’ingestion des œufs. Les larves en migration 

se nourrissent de sérosités, mais leurs besoins véritables ne sont pas encore connus (Lacherez, 

2017). 

A-II-2-2/Toxascaris leonina : 

A-II-2-2-1/ Position systématique :   

Tableau 5: classification de Toxascaris leonina : (Soulsby, 1982) 

Embranchement  Helminthes 

Sous- embranchement  Nemathelminthes 

Classe  Nematoda 

Ordre  Ascaridida 

Famille  Ascaridae 

Genre –Espèce  Toxascaris leonina 

 

A-II-2-2-2/ Morphologie : 

Toxasocaris leonina est un ascaride de coloration blanc rosé de 4 à 10 cm de longueur, à ailes 

céphaliques étroite et lancéolées. Les spicules mesurent de 750 à 1500 µm (Bouwman ,2014). 

L’œuf est de taille moyenne : 75 à 85 µm, presque sphérique à légèrement ovale, avec une coque 

brun jaune, granuleux, non segmenté (Thienpont et al ,1986) 

L’adulte :  

 La longueur d’un mâle adulte est de 2 à 7 cm et de 1 à 2 mm d’épaisseur, les femelles sont plus 

grande avec une longueur de 2 à 10 cm et  1.8 à 2 mm d’épaisseur (Villeneuve ; 2013). 

A-II-2-2-3/  Cycle Vie : 

Le cycle évolutif des ascarides ne commence qu’après la libération des œufs dans le milieu 

extérieure ce cycle comporte 2 phases : 

 La phase externe ou exogène, dans le processus s’effectue sur le sol et aboutit à la formation 

d’éléments infestants, les étapes de cette phase commence par 

L’embryonnement de l’œuf, formation d’une larve de 1
er

 stade, mue de la larve une qui se 

transforme après cette opération, en larve du 2
e
 stade, dans cette étape l’évolution de parasite  
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dans le milieu extérieur s’interrompt : c’est donc la larve 2 qui constitue l’élément infestant. 

L’éclosion ne s’opère qu’après ingestion de l’œuf (Bouwman, 2014). 

 La phase interne ou endogène débute avec l’ingestion de l’œuf renfermant la larve L2, par un 

hôte réceptif (Bouwman, 2014). 

Chez Toxascaris leonina la L2 perfore alors la coque de l’œuf et traverse la paroi intestinale pour 

gagner le foie via  la circulation sanguine et surtout par traversée directe du péritoine et 

parviennent au foie. Les larves se transforment alors en L3 et gagnent par la suite les poumons, 

les alvéoles, les bronchioles puis la trachée et le pharynx où elles sont dégluties et retourne dans 

l’intestin grêle. Elles muent alors en L4 puis en pré adulte et adulte avec ponte de nouveaux œufs 

qui est  libérés dans les fèces (Bussieras, 1991). 

A-II-2-3/Ankylostoma caninum: 

A-II-2-3-1/ Position systématique : 

Tableau 6: classification d’Ankylostoma caninum (Bussiéras et Chermette, 1995). 

        Embranchement Némathelminthes 
        Classe Nématoda 
        Ordre Strongylida 
        Super famille Strongyloidea 
        Famille Ankylostomidae 
        Genre Ankylostoma 
        Espèce Ankylostoma caninum 
 

A-II-2-3-2/ Morphologie :  

L’adulte mesure de 1,5 à 2 cm, la capsule buccale est développée ; le bord antérieur porte du côté 

ventral trois paires de crochets pointus. Au fond de la capsule buccale se trouve deux petites 

dents triangulaires ventrales. Ce ver au corps cylindrique est de couleur crème à gris avec des 

stries rougeâtres correspondant au sang absorbé (Gerardin, 2008). 

L’œuf d’Ankylostoma caninum est ovoïde, à coque mince  de couleur grisâtre. Il mesure 74 à 84 

µ de longueur sur 48 à 54 µ de largeur, il contient une morula comprenant 4à 8 blastomères de 

grande taille, les pôles sont plutôt dissymétriques (Laborde, 2008). 
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                    Figure 4: œuf d’Ankylostoma caninum (Gerardin, 2008) 
 

 

A-II-2-3-3/ Cycle évolutif :  

Les ankylostomes adultes sont des parasites de l’intestin grêle de l’hôte. Les femelles sont  très 

prolifiques pondent des œufs qui sont éliminés sur le sol en même temps que les excréments. Ils 

vont évoluer en trois stades larvaires L1, L2 puis L3 qui est le stade infestant. Cette évolution se 

fait en 2 à 8 jours en fonction des conditions environnementales.  

 Les larves L1 et L2 se nourrissent de bactéries telluriques et ne résistent pas aux basses 

températures et à la dessiccation, de ce fait, les lieux ombragés sont plus favorables à l’évolution 

des stades larvaires (Portelli, 1999). 

L’hôte ingère une larve L3 infestante,  celle-ci peut également pénétrer par voie transcutanée 

Suite à l’infestation les larves L3 effectuent, par voie lymphatique et ou sanguine, des migrations 

les conduisant via le cœur droit au parenchyme pulmonaire, remontent jusqu’au carrefour 

pharyngien où elles sont dégluties. Elles rejoignent alors leur site définitif, l’intestin grêle, 

s’enfoncent dans les cryptes glandulaires et muent en L4, L5puis en adultes qui se fixe à la 

muqueuse pour se nourrir de sang (Perilhou, 2003).La contamination peut également se faire par 

l’ingestion d’hôtes paraténiques qui jouent alors le rôle d’accumulateurs de parasite, dans ce cas 

la migration est supprimée et le développement est direct (Euzéby et al, 2005). 

Chez l’homme (hôte accidentel), une fois l’épiderme est franchi, les L3 migrent dans le tissu 

conjonctif sous cutané et peuvent y demeurer vivantes pendant quelques semaine (Portelli, 

1999).  
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A-II-2-4/ Uncinaria stenocephala : 

A-II-2-4-1/ Position systématique : 

Tableau 7: classification d’Uncinaria stenocephala (Railliet, 1884). 

Règne Animalia 

Embranchement Nématode 

Classe Chromadorea 

Ordre Rhabditida 

Famille Ancylostomadae 

Genre Uncinaria 

Espèce Uncinaria stenocephala 

 

A-II-2-4-2/ Morphologie : 

Uncinaria stenocephala est un nématode qui parasite aussi bien les chiens, chats, et renards ainsi 

que l’humain. (Chu et al, 2013). 

L’œuf est de forme cylindrique a bouts arrondis (œuf type strongle), coquille mince, embryon 

comportant un nombre important de cellules, de couleur brun grisâtre  (Villeneuve ,2013)   . 

L’adulte :  

La femelle Uncinaria mesure 7Ŕ12 mm et le mâle est  5Ŕ8,5 mm de long. Typiquement pour les 

ankylostomes, l'extrémité antérieure est pliée dorsalement (Villeneuve ; 2013). La cavité buccale 

est large et en forme d’entonnoir. Il possède une capsule buccale proéminente, dont l'ouverture 

comporte deux plaques coupantes, une de chaque côté de sa face ventrale. La structure exacte de 

la capsule buccale est importante pour distinguer les différentes espèces d’ankylostomes (Chu et 

al, 2013). 

A-II-2-4-3/ Cycle de vie :  

Le cycle de vie d’U.Stenocephala est direct. Les œufs sont évacués dans les matières fécales 

d’un hôte définitif canin. Dans l’environnement, une larve de premier stade se développe 

jusqu’au troisième stade infectieux en 4 à 8 jours dans des conditions idéales. Les chiens 

s’infectent généralement par ingestion de larves infectantes. Les larves infectantes d’Uncinaria 

peuvent pénétrer la peau, mais ne se développent que très rarement en adultes dans l’intestin.  
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Les chiens peuvent également être infectés en ingérant des larves de troisième stade d’Uncinaria 

dans les tissus d’hôtes paraténiques des petits mammifères. (Chu et al, 2013). 

 

A-II-2-5/Trichuris vulpis : 

A-II-2-5-1/ Position systématique :   

Tableau 8 : classification de Trichuris vulpis (Bussiéras et Chermette, 1995). 

          Embranchement Némathelminthes 

          Classe Nématoda 

          Ordre Trichinellida 

          Famille Trichuridae 

         Genre Trichuris 

         Espèce Trichuris vulpis 

  

A-II-2-5-2/ Morphologie :  

L’adulte apparaît blanchâtre ou rougeâtre, mesure de 4 à 7 cm. Son extrémité antérieure 

filiforme, représente les 3/4 de la taille du parasite (Bentounsi, 2001). 

La partie postérieure est  plus large, mesurant 1-2 mm de diamètre, elle est spiralée chez le mâle 

et munie d’un seul spicule entouré d’une gaine épineuse. La femelle a une queue incurvée et un 

utérus rempli d’œufs alignés en grains de chapelet. T. vulpis adulte est muni d’une gaine 

cylindrique, couverte d’écailles mousses dans sa portion proximale, et lisse dans sa partie distale 

(Euzéby et al. 2005). 

Les œufs sont très caractéristiques, elles sont  ovales à paroi épaisse et lisse en  forme d’un citron 

avec deux bouchons polaires saillants à chaque extrémité. Ils mesurent 60-85 x40 -45 µ et ne 

contiennent qu’une cellule unique de couleur brun-jaune orangé (Laborde, 2008). 

 

 

 

 

 

 

 
                Figure 5 : Œuf de Trichuris vulpis (Deguilhem, 2015) 
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A-II-2-5-3/Cycle évolutif : 

Les femelles sont prolifiques et pondent des œufs qui sont extrêmement  résistants. Ils résistent 

jusqu’à 5ans en zones humides, supportent le gel et la congélation (-20 C°).Ils survivent sans 

oxygène dans la boue mais ils sont sensibles à la dessiccation et aux ultraviolets. Leur 

développement nécessite des conditions favorables : température (optimale à 28-32 C°), 

humidité proche de la saturation et d’oxygénation. Une fois éliminés dans l’environnement, les 

œufs vont subir une série de mues qui vont aboutir à la formation des larves infestantes L3 

toujours protégées à l’intérieur des enveloppes de l’œuf. Ce développement dure de 1 à 6 mois. 

L’infestation des chiens se fait par l’ingestion des œufs contenant les larves L3 qui se 

développent en larves L4, pré adultes puis en adultes dans le caecum-côlon de l’hôte. La période 

prépatente est longue, de 11 à 15 semaines et la période patente peut durer jusqu’à 18 mois 

(Deguilhem, 2015). 

B/ Principaux protozoaires :    

B-I /Les protozoaires : 

Il s’agit des organismes eucaryotes unicellulaires, dont la taille varie de quelques 

micromètres à plusieurs millimètres. La plupart vivent en milieu aquatiques, ou dans un 

environnement humide, ils  sont mobiles grâce à des flagelles, des cils ou 

des pseudopodes (Bouyakoub et Mezidi, 2018). 

B- I-1/Giardia Duodenalis : 

B-I-1-1/ Position systématique :  

Tableau 9: classification de Giardia duodenalis (Bertrand, 2005). 

Super-classe Mastigophora 

Classe Zoomastigophora 

Ordre Diplomonadida 

Famille Hexamitidae 

Genre Giardia 

Espèce Giardia duodenalis 

 

B-I-1-2/ Morphologie :  

Giardia est un protozoaire flagellé qui se présente sous deux formes distinctes : 
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  . Le trophozoïte :  

Il est en forme de goutte, avec une extrémité postérieure effilée, il mesure 12-15μde 

longueur et 6-8μ de largeur. Ses faces ventrale et dorsale, respectivement concave et 

convexe, lui confèrent une forme de croissant en coupe histologique. La face ventrale est 

munie d'un disque adhésif (ventouse) ; permettant au parasite de demeurer en sur face des 

cellules épithéliales digestives. (Debouchaud, 2012). 

Le trophozoïte a un corps dédoublé en deux moitiés symétriques par deux cordons 

longitudinaux, abusivement considérés comme des axostyles et ouverts à la partie 

postérieure du corps par deux cytostomes. Il est doté aussi de deux noyaux antérieurs, 

contenant un endosome en forme de « S », et entre lesquels se trouvent deux groupes         de 

kinétosomes, donnant chacun insertion à quatre flagelles, disposés symétriquement de part et 

d’autre de l’axe cellulaire. Deux corps médians réfringents sont situés transversalement à cet axe. 

Les flagelles assurent la mobilité du trophozoïte (Euzéby, 2008). 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

. Les kystes :  

Ils sont ovoïdes et mesurent 10 x 7μ. Le kyste renferme de deux à quatre noyaux ; selon l’état de 

maturité, disposés au gros pôle de la cellule, deux corps médians, deux groupes de kinétosomes 

et des ébauches de flagelles tressés en une cloison longitudinale en forme de « S » (Euzéby, 

2008). 

 

 
Figure 6: Schéma d’un trophozoïte de Giardia. (N : noyau ; D : 
disque ventral ; F : flagelles) (Decock, 2002) 
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B-I-1-3/ Cycle évolutif :  

 

Le cycle évolutif du parasite est simple. Il existe deux formes parasitaires : 

Le kyste, qui est la forme infestante et de résistance dans les selles ou l’eau contaminée. 

L’infection d’un hôte débute lorsque le kyste est ingéré avec de l’eau contaminé ou moins 

couramment, avec un aliment ou par contact direct oro-fécale. 

Le dékystement a lieu sous l’effet du pH gastrique, et les trophozoïtes flagellés se multiplient 

rapidement, par division binaire longitudinale, dans le duodénum.  

Les trophozoïtes tapissent ainsi toute la surface des villosités intestinales. Les flagellés   formant 

ainsi de nombreux kystes. Les kystes matures à quatre noyaux sont éliminés avec les matières 

fécales dans le milieu extérieur, permettant l’achèvement du cycle de transmission en infectant 

un nouvel hôte (Humbert et al ; 2017). 

B-I-2/Cryptospridium canis : 

B-I-2-1/ Position systématique : 

Tableau 10 : classification de Cryptospridium canis (tyzzer, 1907) 

Embronchement  Apicomplexa 

Classe  Conoidasida 

Famille Cryptosporidae 

Genre  Cryptosporidium 

Espèce  Cryptospridium canis. 

 

 

 
Figure 7 : Kyste de Giardia spp 

(Debouchaud, 2012) 
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B-I-2-2/ Morphologie : 

. Les oocystes :  

ont une  forme ovoïde. Leur diamètre varie entre 4 et 8 μ selon les espèces. Chaque 

oocyste contient quatre sporozoïtes nus sans sporocyste, et présente un corps résiduel 

granuleux central très réfringent (Certad, 2008). 

  

B-I-2-3/ Cycle évolutif : 

Les oocystes sporulés sont excrétés par l’hôte infecté dans les selle et éventuellement par 

d’autres voies (par ex, sécrétions respiratoires). Les oocystes sont ingérés(ou éventuellement 

inhalés) et excystés.les sporozoïtes sont libérés et parasitent les cellules épithéliales du tractus 

gastro-intestinal ou d’autres tissus (par ex, des voies respiratoires), dans ces cellules, les 

parasites se transforment en trophozoïtes se multiplient de manière asexuée puis sexuelle, 

produisant des microgamonts (mâle) et des macrogamonts (femelles), qui s’accouplent et 

produisent des oocystes, les oocystes sporulent dans l’hôte infecté. Deux types d’oocystes à 

sont produits : les oocystes à parois épaisses, qui sont généralement excrétés par l’hôte et les 

oocystes à parois minces, qui sont principalement impliqués dans l’auto-infection 

(msdmanuals, 2020). 

B-I-3/Isospora canis :  

 B-I-3-1/ Position systématique :  

Tableau 11 : classification d’Isospora canis (Caux, 2017). 

  

Super-phylum Alveolata 

Phylum Apicomplexa 

Classe Sporozoae 

Sous-classe Coccidia 

Ordre Eimeriida 

Famille Eimeriidae 

Genre Isospora 

Espèce Isospora canis 
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B-I-3-2/  Morphologie :  

l’oocyste mesure 34 - 42 µ x 27 - 33 µ, de forme sphérique ou ovoïde et présente deux 

sporocystes renfermant chacun quatre sporozoïtes. La paroi de l’oocyste comprend deux 

couches, elle est transparente le plus souvent avec des contours très réguliers (Grisard et 

Chauve, 2008). 

 

                    Figure 8 : Oocystes d’Isospora canis 
A: Oocyste non sporulé ;   B : Oocyste sporulé (Caux, 2017) 
 

  

B-I-3-3/ Cycle évolutif :  

Le cycle d’Isospora canis est monoxène. L’hôte est le chien, cependant, les rongeurs peuvent 

s’infester à partir des oocystes et jouer le rôle de réservoir (stade asexué tissulaire). Isospora 

canis est facultativement dixène, pouvant former des kystes monozoïques dans les ganglions 

lymphatiques des muridés (Euzéby et al.2005).Le cycle évolutif comprend trois phases  

.

 

                 Figure 9: Cycle évolutif d’Isospora canis (Caux, 2017) 
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Diagnostic : 

1/ Définition de coprologie parasitaire : 

 La coprologie parasitaire ou l’examen parasitologique des selles (EPS) est un examen de base 

consistant à examiner les selles sur le plan macroscopique et microscopique. Il permet le 

diagnostic d’un grand nombre de parasites intestinaux (Helminthes ou Protozoaires) et extra-

intestinaux (œufs de douves des voies biliaires voire du poumon ; œufs de Schistosomes) pour 

lesquels les selles constituent le véhicule normal de leur forme de dissémination dans le milieu 

extérieur. (Guiguen ,2012). 

 

2/Les techniques d’enrichissements (flottation et sédimentation) : 

Il existe deux grands groupes de méthodes : les méthodes physiques par sédimentation ou par 

flottation. 

     2/ A. La méthode d’enrichissement par sédimentation : 

Son principe est basé sur d’utilisation des solutions dont la densité est inférieure à celle des 

parasites. Le but est de faire remonter les débris tout en laissant sédimenter les éléments 

parasitaires .Elle consiste à diluer les selles dans un liquide de densité différente de celle des 

parasites. Lorsque  le liquide à une densité inférieure à celle des parasites, ceux-ci se déposent se 

sédimente  (Anofel, 2017). 

2/B. Méthodes d’enrichissement par flottation :  

La flottation (ou flottaison) est la technique d'enrichissement la plus utilisée. Son principe est 

basé sur d’utilisation des solutions dont la densité est supérieure à celle des parasites. Le but est 

de faire remonter les éléments parasitaires tout en laissant couler les débris fécaux.  

(Mwabonimana et al., 2016). 
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Chapitre 03 : Matériel et méthodes  

1. Présentation des Wilayas d’étude :  

1.1. Wilaya d’Ain defla : 

a. Géographie :  

La wilaya d’Ain defla présente une superficie de 4544km² et est limitée par cinq wilayas : 

 au nord  la wilaya de Tipaza  

 au nord Est la wilaya de Blida  

 à l’Est la wilaya de Médéa 

 à l’ouest la wilaya de Chlef  

 au Sud la wilaya de Tissemsilat   

Deux massifs montagneux bordent le territoire de cette wilaya : le Dahra-Zaccar au nord et 

l’Ouarsenis au sud avec une plaine au centre traversée d’est en ouest par l’oued Chlef .la 

ville d’Ain defla est située à 419 km à l’ouest d’Alger. (asal.dz) 

b. Climat : 

Le climat de la wilaya d’Ain Defla est classé comme chaud et tempéré. La pluie tombe surtout 

en hiver, avec relativement peu de pluie en été. C’est une climat de type méditerranéen. 

(CLIMATE-DATA.ORG) 

1.2. Commune de Cherchell (Tipaza) : 

a. Géographie :  

Est une commune de la wilaya de Tipaza en Algérie .ancienne ville sur la côte méditerranéenne  

de l’Algérie. Le territoire de la commune est situé à l’ouest de la wilaya de Tipaza. Cherchell est 

une ville côtière de la mer Méditerranée, située : (frica.gos.orang .com) 

 à environ 400km à l’ouest d’Alger  

 à 20km à l’Ouest de Tipaza  

  à 422 km à l’est de Ténès   
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b. Climat : 

En Tipaza, le climat est chaud et tempéré. En hiver, il y a beaucoup plus de précipitation en 

Tipaza qu’en été. Ce climat de type méditerranéen et chaud Ŕété. (CLIMATE-DATA.ORG) 

 

Figure 10 : la carte géographie de deux région (Ain defla et Cherchell) (legacy.joshua project 

.net) 

 

. Objectifs :  

Le but de ce travail est de déterminer le taux de prévalence de parasites digestifs des chiens dans 

la région Cherchell(Tipaza) et Ain defla au laboratoire de la station expérimentale « PFE » de 

Blida 01 durant 3 mois (avril-juin 2022), ensemble des prélèvements ayant fait l’objet 

proviennent de la région de Tipaza et Ain defla. 

2. Animaux et période d’étude : 

L’étude a été conduite, dans la région de Cherchell et  Ain defla du mois d’avril 2022 au mois de 

juin 2022. 
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Tableau 12 : Nombre total des chiens soumis à l’examen copro-parasitologique. 

    Tableau. Nombre total des chiens soumis à l’examen copro-parasitologique 

 Males Femelles Chiens <12 

mois 

Chiens >12 mois Total 

Nombre 53 42             31          64 95 

Pourcentage 55.8٪ 44.21٪ 32.63 ٪ 67.37٪ 100٪ 

2.1.Échantillonnage et prélèvement : 

2.1.1. Récolte : 

Les matières fécale sont directement prélevées du rectum, ou juste après leur émission à l’aide 

d’une spatule en bois dans des pots hermétiques afin d’éviter la contamination par les parasites 

libres au sol et la dégradation ou l’évolution des parasites présents. Les échantillons ont été 

acheminés vers le laboratoire de Biologie de population et des organismes (BPO), de la Faculté 

de la Science de la Nature et de la Vie de l’Université de Saad Dahlab Blida 1, pour être analysés 

immédiatement ou conservés moins de 24 heures. 

 

 

         Figure 11: laboratoire de Biologie de population et des organismes (BPO) 
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I. Matériel  

I.1. Matériel non Biologique : 
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Portoir et tubes à 

essai 
 

          Balance Microscope optique 

 

               Figure12: Matériel non biologie (photo originale) 
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I.2. Matériel Biologique : 

 

 

 

 

 

 

                                                

 

II. Méthodes : 

II.1.Fiche de renseignements : 

Au cours de notre étude nous avons utilisé des  fiches  de renseignements renfermant les 

informations nécessaires  sur les chiens .elle permet de fournir des éléments d’orientation du 

diagnostic elle doit contenir :  

-Nom, sexe, âge, race du chien  et son adresse (zone urbaine, rurale ou zone endémique) 

    II.2. Examen macroscopique : 

   Cet examen permet de déterminer :  

             - La consistance : molle, aqueuse, dure   

            -  La couleur : permet la mise en évidence d’une stéatorhée ou de mélénas. 

 

 

                        Figure 13 : Matériel non biologie (photo originale) 

 

Figure 14: échantillon de selle du chien (photo originale) 
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          -  La présence de mucus : permet l’identification d’une inflammation des parties distale de 

tube digestif. 

          -   Age des feces  

         -  Présence des parasites ou élément parasitaires visible à l’œil nu. 

         -  Contamination par des éléments étrangers : Brins d’herbe, gravier, paille (Mouaci et   

al  ,2009)  

II.3.Examen microscopique :  

En coprologie, c’est le temps essentiel du diagnostic parasitologique. L’examen microscopique 

direct est obligatoire à l’objectif x 10 puis x 40. Cet examen permet de diagnostiquer les formes 

végétatives mobiles des Protozoaires surtout, les kystes de Protozoaires, et les œufs 

d’Helminthes.                                 

II.3.1-Technique d’enrichissement par flottation avec la  solution de sheather : 

La flottation est la technique d'enrichissement la plus utilisée en Médecine Vétérinaire. Elle a 

pour objet de concentrer les éléments parasitaires à partir d'une très petite quantité de déjections. 

Elle repose sur l'utilisation de solutions dont la densité est supérieure à celle de la plupart des 

œufs de parasites .Le but est de faire remonter les éléments parasitaires tout en laissant couler les 

débris fécaux. (Bouree et al, 2012). 

 

 

 

 

 
                      Figure 15 : les Etapes d’exécution de la technique de flottation  
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II.3.2. La technique de flottation: 

 Principe :  

Si le liquide à une densité supérieure à celle des parasites, les éléments parasitaires remontent à 

la surface (flottation : Wilis, JanecksoUrbanyi) .Attention, dans ce cas, le prélèvement doit être 

effectué rapidement (dans les 30 minutes) pour être dans les conditions optimales. (Bailenger, 

1965 ; Anofel, 2017). 

         II.3.3.Solution de sheather : 

 Préparation : 

Peser 800g de  sucre de cuisine  dans  1000 ml d’eau distillée et ajouter 6,5 g de phénol 

rouge Mélanger jusqu’à dissolution complète. 

 

  

                   Phénol roug                         La balance  

        

 

              Solution de scheather                        Eau distéllé  

                                 Figure 16 : préparation de solution de scheather  
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II.3.4-Protocole de la technique : 

1. Réaliser l’inspection macroscopique du prélèvement. 

2. Peser 3 à 5grammes de matière fécale recueillies en divers points. 

3. Ajouter 30 ml de la solution de Sheather. 

4. Par la suite  Ecrasé et mélanger d façons à obtenir une solution homogène.  

5. Filtrer le mélange sur une passoire à thé sous laquelle on a pris soin de déposer un récipient en 

plastique. Cette étape sera renouvelée lors de l'analyse de fèces des petits ruminants. 

6. Puis Verser du liquide filtré dans un tube à essai jusqu’à formation d’un ménisque convexe 

 7. Recouvrir le ménisque d’une lamelle sans emprisonner de bulles d’air 

 8. Après 20 min, Au bout de ce délai retirer les lamelles et les reporter sur des lames porte objet 

pour les examiner. 

 Lecture : 

 

Au microscope optique à l’objectif x 10 puis au x 40 en cas de suspicion de formes 

parasitaires. 

 

 

 

 

                           Figure 17 : le protocole de la technique de flottation   
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Chapitre 04 : Résultats 

 
D’après les recherches et les expériences qui on a  fait on le trouve les résultats suivant : 

Le tableau 13 montre le nombre de chien examiné en fonction du sexe et de l’âge des chiens. 

Nous avons collecté 95 échantillons de fèces de chiens dans deux régions déférentes : la région 

d’Ain defla et de Cherchell, ces matières fécales sont issues de 14 races déférentes, dont 53 

mâles et 42 femelles. A cause des différences dans le comportement physiologique des chiens, 

nous avons classifié nos animaux en deux groupes d’âge. Le groupe des chiots dont l’âge est 

inférieur à 12 mois, soit un total de 31 chiots et, ceux des adultes supérieurs à 12 mois soit 64 

chiens. 

 
Tableau 13. Nombre de chiens soumis à l’examen copro-parasitologique  

 Males Femelles  Chiens <12 mois  Chiens ˃12 mois        Total 

Nombre     53      42             31          64         95 

Pourcentage   55.8٪    44.21٪          32.63 ٪        67.37٪        100٪ 

 
Tableau 14 : Critères d’identification des différents œufs d’helminthes  

 

Espèces   Les formes des œufs Clés d’identification  

Toxocara  canis 

 

- Taille moyenne : 90 µm sur 75 µm 

- presque sphérique, parfois oblong. 

- Coque épaisse rugueuse et alvéolée. 

- Contenu brun foncé à noir, granuleux,  

segmenté ou non, remplissant le plus  

souvent tout la coque.   

Toxascaris 

leonina 

 

-Taille moyenne : 75 sur 85 µm, presque sphérique à 

légèrement ovale,  

-Coque épaisse, lisse et incolore.  

-Contenu brun jaune, granuleux, 
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Ankylostoma 

caninum 

 

Taille moyenne, 56-65 sur 37-43 µm.  

Ovoïde avec des pôles égaux et arrondis. 

- Parois latérales bombées. 

- Coque mince et lisse. 

- 2 à 8 grands blastomères 

Uncinaria 

stenocephala 

 

- Œuf est de taille moyenne :  

 63-80 sur 32-50µm. 

- Ovoïde avec des Pôles inégaux. 

- Parois parallèles, mince et lisse. 

- Des grands blastomères. 

 

 

 

 Trichuris vulpis 

  

             

 

-Taille moyenne :  

longueur 70-90µm largeur 32-41µm,  

-Forme de citron, pourvu à chaque pole d’un 

 bouchon très saillant et transparent.  

-Parois sont légèrement bombées,  

- Coque épaisse, à surface lisse  

- Contenu brun, granuleux, non segmenté. 

Hymenolepis    

dimunita 

 

-Sphérique à ellipsoïde,  

60 à 80 µm 

- la coque externe, assez épaisse   

- présente une structure radiaire très fine. 

-la coque interne n’est pas que rarement pourvue de 

mamelons  

 

 

1. Wilaya  d’Ain Defla 

 

Le tableau 15 montre nombre de chien soumis à l’examen copro-parasitologique dans la wilaya 

de Ain Defla, où nous avons collecté 60 échantillons de fèces de chiens, issues de 10 races 

différentes, dont 37males et 23 femelles. Sur les 60 échantillons de fèces de chien qui ont été 

analysés, 25 % étaient positifs et 75 % étaient négatifs. 
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1.1. Prévalence du parasitisme selon l’âge 

 
La figure 18  représente le nombre de chiens positif et négatif à l’examen copro-parasitologique 

des selles en fonction de l’âge de l’animal, on observe que Parmi les 60 chiens examinés 4 chiots 

dont l’âge est <12 mois et 11 chiens dont l’âge est ˃12 mois étaient   positifs tandis que le reste 

des animaux étaient négatifs. 

 

 

                Figure (graphes) 18 : Répartition des chiens positifs et négatifs selon l’âge  

 

1.2. Prévalence du parasitisme selon le  sexe : 

 
La figure 19  montre que  67٪ des chiens infectés sont  des males tandis que les femelles 

représentent 33 ٪. 
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Tableau 15: Nombre de chiens soumis à l’examen copro-parasitologique 

 Sexe Age en mois 

 Males Femelles Chiens<12 Chiens ˃12 Total 

Nombre  37 23 23 37 60 

Pourcentage  61.67٪ 38.33٪ 38.33٪ 61.67٪ 100٪ 
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1.3. Prévalence du parasitisme selon la race 

 
La figure 20  montre la fréquence des races collectées. Il a été collecté des fèces chez 8 races de 

chiens (Figure 23). Parmi les races étudiées le Malinois représente 33% des chiens élevés suivi 

par le Berger Allemand, le Pointer Anglais et les croisés avec une fréquence de 13%. Le 

Rottweiler, l’Epagneul, le Braque allemand et le Berger d’atlas avaient une fréquence de 7% 

(figure 38). 

 

 
Figure 20 : Proportion des chiens infectés selon la race 
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                        Figure 19 : Prévalence des chiens infectés selon le sexe 
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1.4. Infection simple et mixte  

 
La figure 21 représente la proportion des infections simples et mixtes, on observe que parmi les 

15 chiens positifs à l’examen copro-parasitologique des selles ; 13 (87٪) chiens avaient des 

infections simples tandis que 2 (13٪) avaient des infections mixtes. 

 
 

 
 

1.5. Prévalence des Infections parasitaires 
 
La figure 22  montre  la prévalence des parasites identifiés en infection simple et multiples. Il a 

été rapporté 7 infections simples dominées par T. canis, Toxasocaris leonina   , U. stenocephala. 

Les autres infections simples à Hymenolepis dimunita et A. caninum, Giardia spp  variées de 6 à 

7% (figure 25). Il a été identifié deux types d’infections mixtes A. caninum/U. stenocephala et 

Toxascaris leonina/ A. caninum avec des prévalences de 6% et 7% respectivement. 

 
 
 

 
                               Figure 21: Proportion de l’infection simple et mixte  
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2. Commune de Cherchell (Tipaza) 

 
Le tableau 16  montre nombre de chien soumis à l’examen copro-parasitologique dans la région 

de Cherchell où nous avons collecté 35 échantillons de fèces de chiens, issues de 10 races 

différentes, dont 16 males et 19 femelles. 

 
Tableau 16: Nombre de chiens soumis à l’examen copro-parasitologique 

 Males Femelles Chiens<12 Mois Chiens>12 Mois Total 

Nombre 16 19 8 27 35 

Pourcentage 45.71٪ 54.28٪ 22.85٪ 77.14٪ 100% 

 

 

2.1. Prévalence du parasitisme selon l’âge 

 
La figure 23 représente le nombre de chiens positif et négatif à l’examen copro-parasitologique 

des selles en fonction de l’âge de l’animal, on observe que parmi les 35 chiens examinés 3 chiots  

dont l’âge est <12 mois et 1 chiens dont l’âge est ˃12 mois étaient positifs tandis que le reste des 

animaux étaient négatifs. 

 
 
 
 
 

 
Figure 22 : proportion des parasites trouvés 
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2.2. Prévalence du parasitisme selon le sexe : 
 
La figure 24  montre que sur les 4 chiens positifs ,2 étaient des mâles et 2 autres étaient des 

femelles ; soit un pourcentage de 50% Pour chacun. 

 

Figure 24 : Proportion des chiens positifs selon le sexe. 

  

 

femelles 
50% 

males 
50% 

femelles

males

 
                            Figure 23: Proportion  des chiens positifs et négatifs selon l’âge. 
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2.3. Prévalence du parasitisme selon la race 
 
Les résultats de la figure 25 montrent que les bergers allemands sont les plus touchés   avec un 

taux de 75  ٪ , suivie par   l’husky avec un pourcentage de 25 ٪de l’ensemble des cas. 

 

 
Figure 25: Proportion des  chiens infectés selon la race 

 

 
2.4. Prévalence des Infections parasitaires : 

 
La figure 26 représente la  proportion des différentes espèces de  parasites trouvés, Il a été 

rapporté 4 infections simples dominées par Toxasocaris leonina  (2 cas) 50%, les autres 

infections simples à Toxocara canis  et Uncinaria stenocephala  occupaient   la 2eme place avec 

une prévalence de 25% (1cas) pour chacune. 
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Figure 26 : Proportion des différentes espèces de  parasites. 
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Les chiens peuvent être infecté par différents types de parasites digestifs, ces derniers peuvent 

présenter de graves risques pour les autres animaux ainsi que pour l’homme, la majorité de ces 

parasites digestifs ont une transmission fécale-orale (péril fécal). Les éléments parasitaires 

excrétés dans les fèces peuvent survivre longtemps, en fonction des conditions 

environnementales ce qui présente un risque majeur (Robertson et Thompson, 2007). 

Notre étude a été menée chez 95 chiens vivant dans deux régions Cherchell et Ain defla. Des 

échantillons de fèces ont été prélevés et analysés. Une prévalence globale du parasitisme digestif 

de 20 ٪ (N=19) ; Plus de 6 espèces de parasites ont été mis en évidence et plusieurs d’entre elles 

sont d'importance zoonotique à savoir A. caninum T. canis, U. stenocephala, T. vulpis, Giardia 

spp. 

Les résultats de cette étude ont montré que la proportion des chiens positifs à l’examen copro-

parasitologique était plus élevée dans la wilaya de Ain defla que à celle dans la commune de 

Cherchell  avec respectivement 15 cas positifs (25%) et 4 cas positifs (11%) ,cela peut être en 

relation  avec  la géographie et facteurs climatiques différents ; Le climat de la wilaya  d’Ain 

defla est   de type méditerranéen semi-aride ce  qui favorise la résistance et  la maturation des 

éléments parasitaires   comparativement à celui de la  région  de Cherchell   qui est caractérisé 

par une seule étage sub-humide. Le mode de vie des chiens peut jouer aussi un rôle dans la 

propagation de ces espèces de parasites ; les chiens qui vivent en zones rurales sans control et 

soins vétérinaire peuvent être un foyer de ces éléments parasitaires. 

Par ailleurs, l’analyse des résultats de la wilaya de Ain defla a révélé que les chiens-dont l’âge 

est >12 mois étaient les plus infectés. Ce résultat discorde avec celui de la commune de 

Cherchell où les chiots <12 mois étaient les plus touchés. Ceci peut être en relation avec la taille 

de l’échantillon et le nombre des cas positif (4cas positifs à Cherchell). 

Les résultats des deux ragions  (Ain defla et Cherchell ) ont montré  que l’infestation par les 

ascarides (Toxascaris leonina et  Toxocara canis)était la plus fréquente  .Les humains sont des 

hôtes accidentels de  T. canis peuvent être infectés en ingérant des œufs embryonnés via des 

légumes/eau contaminés ou par contact direct avec des chiens (El-Tras et al , 2011 ;Overgaauw 

et Knapen ,2013 ).L'infection humaine peut causer larva migrans viscérales ayant de graves 

dommages au niveau de l'œil, foie et poumons….(Fan et al ,2013). 
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Nous avons identifié aussi en infection simple trois genres de nématodes à savoir  

U.stenocephala, A. caninum et T. vulpis avec un taux global de 16 %, 5 % ,5 % respectivement  

L’infestation par U. stenocephala et   A. caninum peut être responsable de la larve à migrans 

cutanée chez l’homme (Astrup, 1945) Ankylostoma caninum a été reporté aussi avec une forte 

prévalence à El- Taraf en 2018, au bas Congo 2018, au Nigeria en 2000et Zimbabwe en  1995.  Cette 

espèce est la principale cause de l’ankytomose canine dans la plupart des régions tropicales du monde 

(Barutzki et Schaper, 2003). 

T. vulpis est un trichocéphale, parasite du caecum du chien et des canidés domestiques et 

sauvages. Bien qu'il soit généralement considéré comme non zoonotique (Traversa ,2011) 

certains cas humains de larva migrans viscérale dus à T. vulpis ont été décrits (Reekul et al 

,2010).L'infection humaine est due à l'ingestion accidentelle d'œufs embryonnés de ce parasite
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Les chiens peuvent être infestés par un grand nombre des parasites différents. Ces parasites 

occupent un milieu stable en prenant comme habitat le tube digestif pour protégés des 

fluctuations du milieu extérieur. Ces parasites provoquant des parasitoses intestinales dues à 

l’action pathogènes des helminthes et protozoaires qui colonisent le tube digestif du chien. 

L’objectif de cette étude est de déterminer le taux de prévalence de parasites digestifs des chiens  

dans la région Tipaza et Ain defla. A consisté à pratiquer examens parasitologique des selles 

(EPS). Le résultat de cette étude a pour but de développer des mesures destinées à limiter 

l’extension de ces infections. La méthode utilisée permet de mettre en évidence tous les formes 

parasitaires pour une  meilleure confirmation du diagnostic.  

Nous avons réalisé une étude au laboratoire  de  Biologie de la population et des organismes 

(BPO)  de Blida 01  durant 3 mois (Avril-Juin2022), l’ensemble des prélèvements ayant fait 

l’objet proviennent de la région de Tipaza et Ain defla. 

Notre étude a révélé que la prévalence globale du parasitisme digestif dans la région de 

Cherchell et Ain defla était de 20٪ (15 cas positifs a Ain defla et 4 cas positifs a Cherchell).sept 

espèces parasitaires, dont 6 helminthes (85.72٪) et 1 protozoaire (14.28٪) ont été mis en 

évidence .plusieurs  de ces espèces sont d’importance zoonotique à risque majeur à savoir 

A.caninum, T. Canis,  U.stenocephala, T.vulpis, Giardia spp. Des stratégies de contrôle et de 

surveillances doivent être mises en place, afin de minimiser le risque potentiel sur la santé  

humaine et animale. 
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